
Chroniques d’une Winglady sous la presque pluie : 
périple épique et chouquettes salvatrices 

Dimanche matin. 6h45. 
Le réveil sonne. Mon cerveau, lui, refuse de comprendre pourquoi. Trop tôt. Beaucoup trop tôt. 
Mais voilà, aujourd’hui, c’est sortie Wingers et, paraît-il, "ça va être génial". Si on oublie le petit 
détail météorologique : pluie, froid, humidité à rendre jaloux un poisson rouge. 

8h00. Départ de Paris. 
Un dimanche matin. Sérieusement ? Paris est désert, sauf pour nous, bande de courageux (ou 
fous) en Goldwing. Premier obstacle : Félix Faure, bloqué. Travaux. Ça commence bien. On 
slalome, on rattrape la Croix Nivert, Lecourbe, on embarque sur le Périph… 50 km/h, pas un 
chat. Paris comme on ne le voit jamais. 

Après une demi-heure d'autoroute et de francilienne, on atteint enfin notre premier point de 
ralliement : la station de Pontault-Combault. Là, le réconfort ! Rolland, fidèle au poste, me 
tend une chouquette salvatrice (ah, cet homme connaît mes faiblesses !). Un bon café chaud, 
quelques taquineries bien senties… Et, bien sûr, le rituel habituel : tout le monde s’inquiète pour 
moi. « T’as assez chaud ? T’es sûre que tes chaussures sont imperméables ? Enfile un pull de 
plus, on sait jamais… » Ah, ces Wingers, toujours aux petits soins. 

Départ pour Chailly-en-Bière et le garage de José. 
Et là… Waouh. On atterrit dans un décor tout droit sorti d’une bande dessinée : un garage 
vintage, rempli de trésors d’un autre temps. AƯiches rétro, bidons d’huile d’antan, et 
surtout… des voitures de légende ! Mon père est en extase devant une 504 coupé verte et 
une Traction Citroën. Moi, je les regarde poliment en opinant du chef (oui, oui, c’est une… une… 
voiture !). Merci José pour cette pause hors du temps et ce petit déjeuner délicieux dans ce petit 
coin de paradis. 

11h00. En route pour une balade bucolique en Brie et en forêt de Fontainebleau. 
C’est parti pour 1h30 de roulage, serpentant entre villages et forêts. Voir cette longue file de 
Goldwings s’étirer devant et derrière dans le rétroviseur, c’est juste magique. Temps frais, 
pas de pluie… Mais pas de soleil non plus. On va dire que c’est un jour "neutre" côté météo. 

Arrivée à Château-Landon. 
L’heure du déjeuner au Cheval Blanc. Première mission : caser toutes nos motos. Deuxième 
mission : courir se mettre au chaud. Parce que maintenant qu’on s’arrête, on réalise 
VRAIMENT qu’il fait froid. Heureusement, l’ambiance du déjeuner nous réchauƯe tous 
: apéritif, hors-d’œuvre, discussions animées et rires aux éclats. À table, avec Patrick, 
Isabelle, Rolland, mon père et moi, on refait le monde en Goldwing. 

L’après-midi, retour par Milly-la-Forêt. 
Rolland nous accompagne jusqu’à Évry avant de bifurquer. Dimanche soir oblige, l’A6 est 
blindée. Quelques gouttes de pluie nous taquinent, mais elles finissent par abandonner la 
partie. Luc et Françoise nous rattrapent et nous dépassent en mode experts de la conduite 
interfile, nous donnant une belle leçon de fluidité parisienne. 



Retour à la maison. 
Fatiguée, mais ravie. Encore une journée de Wingers comme on les aime : de belles routes, 
des moments de partage et une chouquette bien méritée. 

Merci à tous et à la prochaine pour une nouvelle aventure… peut-être avec un peu plus de 
soleil ? 

Et surtout, un grand merci aux organisateurs pour cette belle journée, leur investissement 
sans faille et leur bonne humeur contagieuse. Grâce à eux, cette sortie a été une réussite, 
malgré la fraîcheur et les quelques caprices du ciel. Hâte de remettre ça !  ⢏⢐⢑⢒⢓ ◪◫◬◭◮ ᗿᘀᘁᘂᘃᘄᘅᘆᘇᘈᘉᘊ 

Merci beaucoup et très belle soirée à tous, 

Pauline JAFFRÉ 


